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Internet :  http:/ /uqiv.free.fr  
Facebook :  www.facebook.com/uniondequartier.i leverte  
Twitter :  @UQileverte  

l’Île Verte se retrouve au cinéma  
vendredi 17 novembre 

 
L'Union de Quartier va organiser trois ciné-débats. La première 

séance vous permettra de découvrir, ou redécouvrir, un film plein 
d’espoir qui propose des solutions à échelle humaine pour résoudre 
les crises écologiques, économiques et sociales. 

Rendez-vous : vendredi 17 novembre, salle des Vignes (3bis avenue 
Maréchal Randon).  

Accueil du public à partir de 19 heures, suivi d’un débat, animé par 
Stéphane Müh et d’un pot de l’amitié pour prendre le temps de 
discuter.  

Participation aux frais pour le débat : 2 euros—durée du film 1h58. 
 

A très bientôt ! 

Edito 
 

Après l’immense déception occasionnée par l’annulation de la fête de l’Île Verte, le 9 septembre 
dernier, à cause d’une météo exécrable, les bénévoles de l’Union de Quartier se sont remis au tra-
vail. Au menu, pour bien finir l’année, nous vous avons préparé une fête de la lumière, une soirée 
ciné débat, des ateliers vélo, une réunion pour démarrer un projet de compost collectif et un goû-
ter/spectacle pour Noël. Vous trouverez dans ce nouveau numéro de notre gazette toutes les infor-
mations au sujet de ces événements, mais également plusieurs articles au sujet des moustiques-
tigres, de notre bureau de poste, du stationnement dans notre quartier, du budget participatif 2017, 
du marché de l’Île Verte et du dernier tour de quartier effectué en octobre. Comme vous pourrez le 
lire, des changements sont en cours dans notre quartier, à plus ou moins court terme. Ces change-
ments sont pour nous la preuve qu’à force de persévérance, l’Union de Quartier joue pleinement 
son rôle et obtient des résultats. C’est une immense source de motivation pour les membres actifs, 
qui, rappelons-le, sont tous bénévoles, et prennent sur leur temps, leurs loisirs, leur vie familiale, en 
plus de leur vie professionnelle, pour assurer la mission, depuis 91 ans maintenant, de notre asso-
ciation : animer le quartier, informer et défendre ses habitants et usagers. 

C’est pourquoi, plus que jamais, nous avons besoin de vous tous, besoin de bénévoles, besoin de 
plus de membres actifs afin de concrétiser tout cela. Nous avons un réseau, un savoir-faire, des ou-
tils, des méthodes, nous avons besoin de pouvoir transmettre tout cela au plus grand nombre, nous 
avons besoin de nous renouveler sans cesse pour éviter l’essoufflement. Pour que notre association 
vive, et serve le plus grand nombre, nous avons besoin de votre participation ! En espérant vous 
rencontrer le plus nombreux possible dans nos prochains événements et réunions. 

 
Gilles Namur, président de l’UQIV 

Evènements à venir … 
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La Fête de la Lumière, le 13 décembre 
 

Cette année, notre quartier participera à la Fête de la Lumière organisée par la Maison des Habitants du 
Centre-Ville et les Unions de Quartier le mercredi 13 décembre. 
Petits et grands se retrouveront à la salle polyvalente Île Verte, rue Blanche 
Monier.  
Au programme : 

16h30—17h00 : goûter collectif offert par l’Union de Quartier avec les 
enfants du centre de loisirs de la MJC des Allobroges 
17h00—18h00 : préparation du défilé 
18h00 : départ du défilé en direction du parvis du Musée de Grenoble. 

Le défilé sera accompagné d’une fanfare et retrouvera les défilés des autres quartiers sur le parvis du 
musée.  

Goûter spectacle de Noël, le 22 décembre 
 

Cela devient une tradition. Cette année encore, l’Union de Quartier convie les enfants 
de l’Île Verte à un goûter suivi d’un spectacle pour fêter les vacances de Noël. Rendez-
vous le 22 décembre à partir de 16h30. 
Qui sait… Qui vous savez pourrait nous rendre visite cette année encore… 

Bilan du tour de quartier du 10 octobre 2017 
 
C’est place du Docteur Girard que nous nous sommes retrouvés, Union de Quartier, habitants de l’Île 
Verte et services de la ville pour un nouveau tour de quartier.  
▬ Steve Chretiennot et Antoine Back nous expliquent les travaux à venir 
sur la rue Bizanet, dans sa portion ouest. Le double stationnement de cette 
rue va enfin être supprimé, les trottoirs seront élargis, il n’y aura plus de 
double voie pour tourner à droite quand on rentre sur le rond-point, et une 
double piste cyclable sera tracée. Nous nous prononçons sur la plantation 
d’arbres pour le nouveau trottoir élargi.  
▬ La mairie nous présente aussi un plan, tant attendu, concernant le rond-
point du docteur Girard. Ce plan fait suite à nos multiples demandes visant 

Compostage collectif, réunion jeudi 14 décembre 
 

Depuis quelques temps déjà, plusieurs personnes ont sollicité l'Union de 
Quartier Île Verte afin de réunir un groupe de personnes intéressées et mo-
tivées pour mettre en place et s'occuper d'un ou plusieurs composteurs 
partagés dans notre quartier. 

Dans ce but, nous organisons une réunion, conviviale autour d'un verre 
pour : 

rencontrer les volontaires - s’informer - échanger sur ce sujet - créer une 
équipe, un collectif, - choisir le ou les lieux - faire le lien avec les services 
municipaux - démarrer, enfin, concrètement, ce projet. 

L’association LAHGGLO, les référents du compost collectif Saint-Laurent et une personne en charge 
d’un compost collectif sur l’Île Verte seront présents pour nous faire part de leurs expériences. 

Cette réunion aura lieu salle des vignes, au 3 bis avenue du Maréchal Randon, le jeudi 14 décembre à 
18h30. 

Nous comptons sur toutes les personnes motivées par ce sujet. Si vous ne pouvez venir à cette réunion 
mais êtes intéressés par le sujet, merci de vous faire connaître. Merci également de faire circuler cette invi-
tation autour de vous. 
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à transformer, sécuriser, apaiser, embellir cette jolie place. La proposition consiste à élargir la place cen-
trale, en réduisant le rond-point à une seule voie avec ajout de nombreux passages piétons sécurisés tout 
autour du rond-point, et végétalisation de la place en bordure de route… estimés à 500 000€, ces travaux 
ne pourront être réalisés pendant la mandature actuelle… donc pas avant 2020 minimum… Cependant, 
Antoine Back est d’accord sur le principe que des travaux intermédiaires plus légers pourraient être ima-
ginés et exécutés entre temps… 
▬ Nous avons remonté Lachmann, signalé qu’un passage piéton est nécessaire au bout de la rue Mortillet 
à l’intersection avec le quai Jongkind. Nous avons pu signaler l’état plus que médiocre du bitume sur la 
rue Lachmann et sur les rues perpendiculaires. Constatation est faite des travaux réalisés sur le passage 
piéton au niveau de la rue Duport Lavilette.  
▬ Rue Menon : poubelle brulée, végétation abondante sur les trottoirs, porte d’un coffret électrique dé-
montée, friche sur le petit terrain préempté par la mairie à l’angle de Menon et de la Magnanerie, carre-
four accidentogène angle Menon et Ravier Piquet. 
▬ Passage piéton non sécurisé sur le pont de l’Île Verte. Descente du trottoir sur le quai Jongkind depuis 
le pont non sécurisée (besoin de poser des barrières de sécurité pour piétons). Nécessité d’empêcher vélos 
et scooters de rentrer sur le chemin piéton le long de l’Isère. Détritus sous le pont de l’Île Verte. 
▬ Jardin des Vignes : découverte de la nouvelle aire de jeux. Une inauguration sera faite au printemps 
pour présenter cette nouvelle aire de jeux, découvrir la fresque et les nouvelles plantations. L’idée d’un 
bal musette a été évoquée suite au succès du bal organisé sur les quais. 
▬ Angle Calvat—Bizanet : manque de visibilité. Les angles de ces rues pourraient alors être dégagés par 
la mise en place d’arceaux à vélos, cruellement manquants, à la place des premières places de stationne-
ment. 
▬ Enfin, il est important de noter que suite à de nombreuses réunions d’un groupe de travail UQIV/
Mairie, la plupart des axes secondaires de notre quartier vont être très pro-
chainement aménagés en zones de rencontre, c’est-à-dire en voies où les pié-
tons ont la priorité absolue et sont autorisés à circuler sur la chaussée, même 
si des trottoirs sont présents. La vitesse de circulation des autres usagers est 
limitée à 20 km/h. Un marquage très spécifique sera mis en place à l’entrée 
de toutes ces rues, et le marquage des places de stationnement sera égale-
ment mis en place afin de rappeler concrètement aux automobilistes les en-
droits où ils peuvent se garer. Il s’agit des rues Tarillon, Duport Lavillette, 
Eugène Duprey, Ravier Piquet, Linné, Ducros, Vendre, rue des Poilus, quai 
Jongkind (entre rue Ravier Piquet et rue des Poilus). 
▬ Rue Eugène Delacroix : afin de répondre aux attentes du garagiste pour améliorer l’accès de sa clien-
tèle sans commettre d’infraction au code de la route, un fléchage au sol permettant l’accès au garage va 
être mis en place. 
 

Gilles Namur 

Un atelier d’autoréparation de vélos à l’Île Verte 
 

Depuis quelques mois, nous, un petit collectif de bé-
névoles, habitants du quartier, animons des séances 
d'autoréparation de vélos au sein de la salle polyva-
lente des Vignes. 
 
Nous avons la volonté de proposer, aux habitants de 
notre quartier, de l'animation et du conseil autour 
du vélo, de favoriser la mixité et les liens sociaux, 
d’encourager la pratique du vélo et d’assurer la mise 
à disposition d'outils pour animer des ateliers à but 
non lucratif. La participation est gratuite, ouverte à 
tous et pour tout public.  
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La mise à disposition d’outils, les conseils des bénévoles du collectif, le partage d’expériences, ont 
déjà permis aux personnes qui sont passées nous voir de réparer ou entretenir leur vélo, d’améliorer leurs 
compétences et de passer un moment convivial. 

L’atelier vélo à l’Île Verte, à mi-chemin entre les deux ateliers de «  uN p'Tit véLo dAnS La Tête », 
permet d’avoir un atelier de proximité, plus accessible. 

Le projet d’ouvrir un atelier s’inscrit dans la continuité de nos actions sur la promotion du déplace-
ment urbain à vélo, déjà misent en place au sein de notre quartier. 

On peut citer notamment le Plan vélo de l’Île Verte (projet pilote sur la concertation pour favoriser 
et sécuriser les déplacements à vélo dans notre quartier) ainsi que l’EXPOSITION « LIBERIA  l’envolée 
des vélos grenoblois » qui s’est tenue pour célébrer « la petite reine » et la 
mémoire ouvrière et industrielle de notre quartier qui s'est tenue en sep-
tembre 2016. 

Pour faire évoluer notre activité d’atelier nous espérons de pouvoir 
bénéficier d'un petit coup de pouce du Fonds de participation des habi-
tants. Un aide financière pourra permettre l'achat de matériel et d'outils de 
réparation qui seront mis à disposition de tous, lors des séances d’atelier 
vélo dans la salle polyvalente des Vignes. Nous avons déjà un rendez-vous 
avec la commission d’attribution de fonds en décembre. 

Cette activité est un engagement de l’Union de Quartier Île Verte. Elle 
est soutenue, et encouragée par la Maison Des Habitants Centre Ville et la 

Clavette grenobloise (coordination locale des ateliers vélo de l'aggloméra-
tion grenobloise) qui apporte son soutien actif dans l’élaboration du projet.  

L'association uN p'Tit véLo dAnS La Tête, est également disponible 
pour nous aider à favoriser le démarrage de notre initiative.  

Nous tenons à les remercier pour leur accompagnement bienveillant.  
Ce projet d'atelier vélo s’inscrit dans la dynamique de la charte de L’Heureux Cyclage, le réseau na-

tional des ateliers vélo participatifs et solidaires : https://www.heureux-cyclage.org. 
Les personnes intéressées pourront trouver beaucoup plus d’éléments sur les enjeux du projet d’ate-

lier d’autoréparation vélo sur le site de l’UQIV, http://uqiv.free.fr : 
 Impact du projet sur les habitants du quartier ? 
 Un Atelier vélo qu'est ce que c'est ? 
 Pour un usage du vélo au quotidien ! 
 Un projet de solidarité de quartier ! 

 
Informations pratiques 

La participation aux ateliers est gratuite et ouverte à tous. 

Les permanences sont, généralement, 1 fois par semaine, les mardis ou les jeudis de 20h00 à 
22h00 environ, salle des Vignes square Henry Huchon 3 bis avenue Maréchal Randon.  

Toutes les dates sont annoncées sur le calendrier de l’UQIV et consultables sur le site internet de 
l’Union de Quartier (uqiv.free.fr) ou communiquées par email et sur les réseaux sociaux.  

Vous pouvez aussi plus simplement passer et si vous voyez la lumière allumée, n'hésitez pas à 
entrer, nous serons heureux de vous recevoir.  

Les intéressés pourront demander leur inscription à la liste email de diffusion des informations 
sur les activités de l’atelier, en écrivant à l’adresse ateliervelo.ileverte@laposte.net. 

 
Alberto Alessandri 
Union de Quartier Île Verte – Collectif atelier vélo Île Verte. 

 
Séance spéciale avec formation gratuite et ouverte à tous sur la mécanique du vélo  

« TRANSMISSION ? C’EST QUOI ? » 
MARDI 14 NOVEMBRE 20H00 salle des Vignes  

Après cette séance, les dérailleurs n’auront plus de secrets pour vous !  
 

Pour tout le reste n’hésitez pas à nous écrire ou passez directement aux soirées ateliers vélo 
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Budget participatif : les Grenoblois ont voté 

 

 Au mois de mai, lors de la Ruche aux projets, les Grenoblois avaient présélectionné 
30 idées proposées par d’autres grenoblois. Durant l’été, ces idées ont été étudiées par les 
services de la Ville pour vérifier qu’elles étaient techniquement et juridiquement 
réalisables. Leur coût a également été évalué. Les idées ont été réparties entre gros projets 
(plus de 200 000 €) et petits projets (moins de 200 000 €). 
 Du 10 au 14 octobre 2017, les grenoblois ont pu voter pour choisir les projets qui 

seront finalement réalisés. Nouveauté cette année : le vote électronique était possible. 
 

Les projets lauréats sont les suivants : 
 

Gros projet : 
Le Lieu des habitant.e.s de la rue et de la ville 

Le Lîeu sera un local permanent ouvert à tous, et en particulier aux personnes en grande précarité. Un 
lieu de parole et de débat, d'information et d'entraide, de bricolage et de fabrication, de création artistique 
et mécanique. 

Petits projets : 
Nichoirs Chauves-souris, Hirondelles et Mésanges 

Ce projet était soutenu par l’Union de Quartier. Pour lutter contre la prolifération des moustiques-
tigres, très présents et virulents autour des zones humides de Grenoble, ainsi que celle de la pyrale du 
buis, dont la chenille dévaste les buis sur Grenoble et la Bastille. Nous proposons l’installation de nichoirs 
pour des chauve-souris capables d'ingurgiter près de 4 000 moustiques-tigres par jour, et de favoriser la 
présence du moineau domestique et/ou de la mésange bleue qui peuvent s'attaquer à chenille de la pyrale 
du buis. 

Favoriser la présence de ces animaux en ville, sur les bords des rivières de Grenoble ainsi que sur la 
Bastille permet la mise en place d'insecticides naturels redoutables. Il s’agira donc de lutter durablement 
contre ces fléaux en impliquant le moins de nuisances possibles pour les habitants. De plus une 
population de chauves-souris ou autres petits oiseaux pourrait attirer hiboux et faucons, favorisant ainsi 
la biodiversité et le retour de la nature en ville. Un effet collatéral très positif… 

Ce projet a aussi pour but d'organiser des rencontres avec des professionnels pour les enfants et 
habitants des quartiers lors de l'installation des nichoirs ou autres équipements visant à favoriser le 
développement de ces animaux. Education, information, animations ludiques et festives. 

Un pas vers l'eau 
Ce projet, localisé dans le quartier Saint-Laurent, consiste à rendre plus accessible deux linéaires de 

gradins en pierre existants et à proposer l’installation de mobilier urbain invitant les passants à s’asseoir et 
à partager un moment de convivialité ou de contemplation seul, en famille ou entre amis. 

Une Promenade pour les Grenoblois 
Aménager le quai Merlin, au pied de la Bastille. Un espace qui appelle à la promenade et à la détente 

au bord de l'eau. Le réaménageant de cet endroit pour les familles, les sportifs, les artistes ou les 
amoureux permettra aux Grenoblois de redécouvrir cet endroit ! Installation de mobilier en bois, 
éclairage, embellissement, nettoyage...  

Jardins partagés sur toit 
Installation d’un jardin partagé d'environ 300 m2 sur un toit. Les toits plats grenoblois représentent 170 

hectares. Cultiver les toits, c'est utiliser ces espaces perdus pour les dédier à la culture potagère et 
augmenter la résilience alimentaire.  

Les Bio-déchets : une mine d'or 
Tri des préparations et restes de repas du restaurant municipal de Grenoble. Ils sont ensuite traités 

dans un collecteur puis dans un broyeur aveant d’être envoyés dans une usine de méthanisation pour 
produire de la chaleur ou de l’électricité. 

Des terrasses ludiques pour nos marchés 
Construction de terrasses amovibles et de mobilier urbain temporaire qui puissent être installés un laps 

de temps (quelques mois l'été) aux alentours des marchés grenoblois (l'Abbaye, l'Estacade, Europole...), 
sur des espaces peu utilisés et occupés par les piétons. 
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Vélos triporteurs électriques pour les habitants 
Mise à disposition des habitants de vélos triporteurs. Les triporteurs permettent de transporter de 

lourdes ou volumineuses charges à vélo tout en gardant une parfaite stabilité à l’arrêt et à basse vitesse. 
Grebox-Boites d'échanges d'objets entre voisins 

En accès libre, dans la rue, les Grebox sont des « étagères » améliorées où l’on pourra déposer des objets 
dont on n’a plus besoin et qui peuvent servir à d’autres : vaisselle, bibelots, vêtements, petit matériel… 
Un jour on prend, un jour on donne, il n’y a pas d’obligation de réciprocité. 
L’objectif est de réduire le volume de déchets, de lutter contre le gaspillage et d’encourager le réemploi 
mais aussi de créer du lien. 
 

- Tous ces projets seront mis en œuvre au cours de l’année 2018 - 

Pouvons-nous agir contre l’invasion moustique-tigre ? 
 

 Apparu sur l’Île Verte il y a 3 ans, de manière très localisée, aujourd’hui, le 
moustique-tigre est devenu un calvaire pour tous sur tout le quartier. Et nous ne 
sommes pas les seuls à le subir, c’est toute la métropole qui se gratte ! Si certains 
l’ont croisé dès le printemps, c’est surtout depuis le mois d’août que nos extérieurs 
sont devenus infréquentables. Nous avons donc pensé qu’il serait utile pour tous de 

faire un point sur cette calamité. Qui est ce tigre ? Que pouvons-nous faire ? Que font les autorités 
publiques ? 

 Le moustique-tigre (Aedes albopictus), originaire d'Asie du sud-est, est apparu en France en 
2004 et est considéré comme l’une des espèces les plus invasives au monde. Il s'est rapidement installé en 
France, en particulier dans les départements du sud. Aujourd'hui, il est implanté dans 33 départements 
dont l’Isère. Les autorités sanitaires s’en inquiètent car, outre la piqûre évidemment toujours désagréable, 
le moustique-tigre est surtout le vecteur de maladies tropicales comme la dengue et le chikungunya dont 
le risque d'épidémie en métropole devient chaque jour un peu plus plausible. Il peut vivre jusqu’à 1 mois 
et sa femelle va pondre 150 œufs qu’elle va porter à maturité grâce à notre sang. Elle seule d’ailleurs va 
nous piquer. 

Les moustiques-tigres sévissent surtout à l’extérieur en journée, et tout particulièrement au lever 
du jour ainsi qu’au crépuscule, période pendant laquelle ils sont particulièrement agressifs.  

Ils piquent à travers les vêtements et sont attirés par les couleurs foncées. La citronnelle, sous ces 
différentes déclinaisons (bougies, huile, spray), n'est pas l'idéal car son efficacité est réduite à quelques 
espèces seulement, et le moustique-tigre n'en fait pas partie. Les bracelets anti-moustiques ne 
sont efficaces qu'au niveau de la zone du bracelet. Le répulsif considéré comme le plus actif, le 
DEET (Diethlyl Toluamide) fonctionne, sous forme de spray, lotion ou gel, en agissant sur les perceptions 
olfactives du moustique afin de l'empêcher de piquer. Il faut être conscient, cependant, que ce produit 
s'apparente à un produit neurotoxique. Pensez donc à mettre des vêtements longs, amples et clairs.  

Alors que faire ? Devrons-nous dorénavant passer nos étés calfeutrés chez nous, couverts des pieds 
à la tête de produits neurotoxiques, en attendant l’hiver et en espérant que celui-ci sera tellement rude et 
froid que tous les œufs cachés dans les eaux stagnantes oubliées n’y résisteront pas ? Et que font les 
autorités publiques ? 

La métropole agit, sur Grenoble et l’Île Verte en particulier, sur les avaloirs d’eaux pluviales, 
ouvrages de voirie, considérés comme des potentiels gîtes larvaires. On peut en dénombrer 33 000 sur la 
métropole. « En concertation étroite avec l’EID (Entente Interdépartementale de Démoustication Rhône-
Alpes) les agents du service exploitation procèdent au traitement préventif par dispersion dans les 
avaloirs de produit larvicide. » Trois campagnes ont été programmées en 2017 : mi-juin, fin juillet et fin 
août. « Les agents ont reçu une formation afin d’obtenir un Certificat Individuel Biocide (obligatoire à 
compter du 1er juillet 2015). Pour ces campagnes, les agents sont équipés d’un sac à dos renfermant une 
cartouche de biocide et d’un pistolet doseur automatique (10gr/avaloir de larvicide VECTOMAX) ». 
Nous apprenons également par la métropole qu’un « traitement curatif serait en cours par création de 
nouveaux ouvrages de collecte des eaux pluviales » avec un double objectif : « dé-raccordement des rejets 
en eaux pluviales, et lutte contre la prolifération du moustique-tigre. » 

Evidemment, cela ne peut, et n’est visiblement par suffisant. Suite à l’Assemblée Générale de 
l’UQIV, nous avons donc rencontré monsieur Hugues Fradet (Mission Evaluation des Risques Sanitaires -
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 Direction Santé Publique et Environnementale - Mairie de Grenoble), en charge du dossier « moustique-
tigre » pour la ville de Grenoble. Monsieur Fradet nous a alors proposé de faire, tous les samedis de 
septembre des tours de quartier avec des membres de l'UQIV pour faire du porte à porte afin de vous 
expliquer comment essayer de lutter contre la prolifération des moustiques-tigres. Il s'agissait d'informer 
mais aussi de repérer avec les propriétaires de jardin, les endroits où pourraient se développer les lieux de 
pontes des moustiques. Ces visites ont été très utiles car elles ont permis d’identifier un grand nombre de 
zones de pontes qui ont pu être éradiquées ou signalées aux syndics des immeubles concernés.  

De plus, le Samedi 9 septembre, pendant la « mini » fête de l'Île Verte, Monsieur Fradet a tenu un stand 
Ville/EID d'information sur les moustiques. 

Pour ceux qui n’ont pas eu l’occasion de rencontrer monsieur Fradet, nous reproduisons ici un dessin 
issu du dépliant « Moustique-tigre, faisons équipe avant qu'il pique » que l’on peut trouver sur le site de 
Grenoble Alpes Métropole (http://lametro.fr). 

L’idée principale étant qu’il faut priver le moustique d’eau. Pas d’eau, pas de larve, pas de larve, pas de 
moustique et nous reprenons tous une vie normale. Dans les bassins d'ornement creusés dans vos jardins, 
n'oubliez pas d'élever des poissons rouges : aucune larve n'échappera à leur voracité. Nous sommes tous 
acteurs de cette lutte. 

Dès le printemps prochain, nous demanderons à la ville de reprendre ces visites en porte à porte.  

Le Projet Chauves-Souris : 
Et puisque la solution n’est pas unique, nous n’arriverons à en venir à bout, ou au moins à diminuer 

cette nuisance, que si nous multiplions les initiatives. Comme indiqué page 5 de cette gazette, un projet 
visant à lutter contre la prolifération des insectes dits nuisibles a été lauréat au budget participatif 2017. Il 
s'agira donc de poser en ville, dès 2018, dans les quartiers les plus touchés, des nichoirs à hirondelles, 
mésanges bleues, chauves-souris… En effet, les moustiques ont de très nombreux prédateurs. Quand ils 
sont adultes, ils sont capturés par des oiseaux insectivores, comme les hirondelles et les martinets, par les 
chauves-souris, mais aussi par les grenouilles et les libellules. « Les chauves-souris sont les meilleures 
« insecticides » contre les moustiques (moustiques-tigres compris). Une chauve-souris mange de 2 000 à 
7 000 insectes par nuit ! D’où l’importance de les protéger. Elles voltigent au-dessus de nous quand la nuit 
est là, comme les hirondelles et martinets. Les chauves-souris se nourrissent en volant. » 
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Ce projet a donc plusieurs objectifs : 
 Aider au développement de ces espèces protégées et/ou en voie de disparition. 
 Permettre de lutter contre les moustiques, les pyrales du buis et les chenilles processionnaires en 

amenant en ville des volatiles insectivores se nourrissant volontiers de ces insectes. 
 Sensibiliser les plus jeunes aux espèces d'animaux en voie de disparition et informer les plus 

grands sur ce moyen  naturel de lutte contre ces petites bêtes qui nous pourrissent la vie. 
Vous pouvez suivre ce projet sur Facebook (@Projet.ChauvesSouris) et sur twitter (@Chauves _Souris). 
Un autre projet « d’aspirateurs à moustiques-tigres » est également à l’étude et pourrait faire l’objet, 

l’année prochaine, d’une éventuelle expérimentation. 
 
Cependant, d’ici 2030, toute la France devrait avoir été envahie. Quelques hivers très rudes pourraient 

aider, certaines années, à diminuer les nuisances en été, mais il faut être conscient que nous allons devoir 
cohabiter avec les tigres. C’est pourquoi, nous devons tous nous y mettre pour essayer d’en limiter 
l’impact en étant, chacun chez soi, vigilant à ne pas maintenir des sites d’élevage. 

 
Gilles Namur 

Stationnement sur l’Île Verte : Où en sommes-nous ? 
 

Suite à nos différents échanges avec la mairie sur la problématique du stationnement dans notre 
quartier, Jacques Wiart, élu en charge des déplacements et de la logistique urbaine, nous propose de 
missionner un bureau d’étude afin de réaliser une enquête auprès des habitants et usagers du quartier 
pour identifier les difficultés, dégager les solutions envisageables et obtenir l’avis des habitants sur ces 
options.  

« Nous avons bien pris note de votre demande d’une consultation des habitants qui soit assise sur une 
approche globale des enjeux liés au stationnement, et pas seulement sur une approche de type « pour ou 
contre le stationnement payant ». Nous avons noté également votre souci de ne pas seulement 
appréhender le choix des habitants par l’intermédiaire d’un questionnaire ». 

Il s’agit là, enfin, d’une réponse concrète à nos demandes effectuées depuis plusieurs années. C’est 
même exactement ce que nous attendions en fait, lorsque nous avons mené cette bataille l’an dernier, à 
travers la pétition puis la votation, c’est-à-dire : « établir un diagnostic partagé sur l’état du stationnement 
dans notre quartier afin d’identifier des solutions qui seront soumises à consultation. » 

Nous avons rencontré la mairie afin de définir ensemble un cahier des charges pour ce bureau d’étude 
et avons proposé, à travers un document de 5 pages à retrouver sur notre site internet, différentes pistes 
pour l’étude et pour les solutions à envisager. De notre point de vue, il s’agit en effet : 

 De résoudre le problème du stationnement dans notre quartier (Quel est le constat actuel ?  
Quelle est la position des habitants à ce sujet ?). 

 D’apporter des solutions pluralistes à cette problématique. Il ne s’agit pas de remplir l’espace 
public de places de stationnement payantes. 

 De diminuer l’emprise de la voiture sur l’espace public pour le partager avec piétons, vélos, et 
autres usages est aussi un de nos objectifs. 

 De considérer l’esthétique de nos rues, préserver le cadre de vie, l’attractivité, la vie commerçante 
du quartier est nécessaire. 

Il s’agit aussi de changer les habitudes des gens en apportant des solutions à chaque type d’usage de la 
ville, du quartier. Pour cela nous avions en tête un calendrier passant par les étapes suivantes : 

 Faire un état des lieux (prestataire Ville). 
 Faire des propositions de plusieurs scénarios à l’UQ (prestataire Ville). 
 Réunion publique de présentation par la Ville et info très large de la population par l’Union fr 

Quartier 
 Consultation / Concertation (mode à déterminer) 

Malheureusement nous sommes sortis de cette réunion avec beaucoup de scepticisme… Il nous semble 
que les invariants de cette concertation/consultation sont très importants et que la marche de manœuvre 
est très limitée. Nous pouvons alors même nous demander ce que cette étude va pouvoir apporter si notre 
impression se confirme, à savoir que l’ensemble des décisions majeures ont déjà été prises. 
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Marché de l'Île Verte 
 

Après une expérimentation, organisée et animée par l’Union de Quartier, très réussie les samedis ma-
tins du printemps 2016, le marché de l’Île Verte a été reconduit en 2017, officiellement cette fois, les di-
manche matin, sous la forme d’un marché saisonnier, qui aura lieu chaque année au printemps. 

Malheureusement, nous avons pu tous constater les grandes difficultés de cette nouvelle formule. Peu 
de commerçants qui ont accepté de venir, une forte irrégularité dans la présence des commerçants, une 
concurrence sur certains produits, des voitures qui restaient stationnées sur le marché et surtout pas de 
primeur, pas de légumes. Le calendrier, avec des vacances dès le démarrage, et une météo médiocre 
n’ont, en plus, pas favorisé le redémarrage de ce marché qui pourtant, selon les commerçants, était très 
prometteur. 

Nous avons donc rencontré les services de la mairie pour faire le point sur notre marché avant de le 
redémarrer pour une nouvelle saison en 2018. Nous avons rappelé nos souhaits concernant ce marché :  
 Pérenniser le marché de place docteur Girard à l'année, en tant que marché alimentaire, avec une 

participation de commerçants régulière et diversifiée,  suffisante pour faire vivre un réel marché. 
 Marché si possible de produits de qualité, bio et/ou locaux, souhait conforme aux demandes et at-

tentes des habitants du quartier, en complément, et non en concurrence, de l'offre existante des 
commerçants sédentaires de l'Île Verte. 

 Création d'un espace de vie animé sur le quartier : profiter du marché pour créer un lieu d’anima-
tion et de rencontres, une fois par semaine, dans notre quartier pour ses habitants. 

 Favoriser l’évolution de la place docteur Girard, de l'état de rond-point à celui d'un véritable espace 
urbain de qualité à l'entrée de Grenoble, pour ses habitants. Partager cet espace public embléma-
tique de notre quartier de façon plus équitable entre tous les usagers et ne pas le réserver aux voi-
tures. 

Nous avons pu alors partager aussi le constat amer de l’échec de l’édition 2017, avec les commerçants 
mais aussi avec les services. La saisonnalité est un frein : les maraichers/commerçants ont besoin d'avoir 
une vision et un investissement à l'année. De même nous sommes tous d'accord pour constater que les 
commerçants n'ont pas tenu dans la durée de l'expérimentation de cette année 2017, ce qui a conduit à un 
marché « ridicule » sur la fin. Nous ne pouvons pas tirer de conclusion quant au choix du jour (samedi ou 
dimanche), tant les disfonctionnements ont été nombreux en 2017. Concrètement, nous avons demandé 
les améliorations suivantes :  
 Confirmation d'un marché alimentaire. 
 Volonté que le marché soit plus fourni. 
 Passage du marché de l'Île Verte à l'année. 
 Ouverture a priori le dimanche (mais le samedi reste possible). 
 Demande que ce marché soit affiché officiellement, pour pouvoir recruter plus de commerçants, ce 

qui n’était pas le cas jusqu’à présent. 
 
 
Le marché de l’Île Verte reprendra donc au printemps 2018, 
mais nous espérons qu’il sera plus fourni, mieux suivi par la 
mairie, et surtout pérennisé tout au long de l’année, nécessaire, 
à nos yeux, à sa survie. 

 
 

Gilles Namur 

Nous restons curieux, optimistes, et sommes donc maintenant en attente d'une proposition de la mairie 
pour ce cahier des charges qui devrait avoir lieu en février  et mars prochain pour une mise en application 
des solutions dans la foulée. 
 

Gilles Namur 
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D é b u t  2 0 1 7 , 
diverses rumeurs 
circulaient quant à 
l a  f e r m e t u r e 
p o s s i b l e  d e 
plusieurs bureaux 

de poste sur Grenoble. Etaient concernés a priori : 
Bajatière, Championnet, Stalingrad et Île Verte. En 
effet, depuis plusieurs années, la Poste ferme 
progressivement de très nombreux bureaux de 
poste, tant dans les secteurs ruraux, que dans les 
quartiers en proximité dans les villes. 

Certaines Unions de Quartier avaient contacté 
la mairie pour faire part de leurs inquiétudes. 

Monsieur le Maire avait alors affirmé son 
opposition à de telles fermetures et son 
attachement au service de proximité offert par les 
bureaux de poste. 

L'Union de Quartier de l'Île Verte a pris contact 
avec le Collectif départemental de défense du 
service public de la poste et s'est proposé de 
rencontrer toutes les personnes intéressées par la 
sauvegarde des bureaux de poste menacés. Une 
réunion publique s'est tenue le mardi 18 avril 2017 
à la salle polyvalente des Vignes, où la salle était 
comble, comptant 80 personnes, habitants, 
syndicats et élus. Les habitants ont unanimement 
exprimé leur attachement aux bureaux de poste de 
quartier, service public d'Etat et endroits très 
fréquentés, notamment par une population âgée 
mais pas uniquement, qui n’utilise pas beaucoup 
le numérique comme mode de communication 
avec leurs proches ou avec les administrations et 
par de nombreux habitants qui ont fait le choix de 
la banque postale, et pour les envois ou réception 
de colis ou courriers. Les élus présents nous ont 
apporté leur soutien. 

Lors de cette réunion du 18 avril, il a été décidé 
de monter un collectif, « J'aime ma poste à 
Grenoble » qui regroupe de nombreux habitants, 
les Unions de Quartier Exposition Bajatière, Île 
Verte, Championnet Bonne Condorcet Hoche, le 
Conseil Citoyen Indépendant C, le Collectif 
Départemental de Défense du Service Public de la 
Poste et les Syndicats de la Poste CGT – SUD – FO. 
Une pétition « Pour le maintien de l'ouverture des 
bureaux de poste à Grenoble avec des services de 
qualité » a été lancée, pour exprimer le refus de ces 
fermetures des bureaux menacés, et le retour à un 
service postal de qualité dans ces bureaux, avec 
l'ensemble des services offerts, suffisamment de 
personnel et des horaires étendus. Cette pétition a 
été signée par plus de 1 300 personnes.  

Un rassemblement a ensuite été organisé le 
jeudi 1er juin à 17h, de la poste de République à la 
direction de La Poste à Chavant, qui avait accepté 
de recevoir le collectif.  

La directrice, Madame Vassallo, nouvellement 
arrivée en 2017, a pris acte des réclamations 
exprimées par le collectif, et s’est engagée à 
reprendre le dossier de Grenoble. Elle a mentionné 
que la loi oblige La Poste à rester sur 17 000 points 
de contact mais « une adaptation de la présence est 
nécessaire pour s'adapter aux nouveaux modes de 
consommation liés à l’utilisation importante 
d’Internet. La solution réside dans la combinaison 
de différentes formes de présence postale en 
fonction des attentes des clients. » 

La direction a exprimé que La Poste agit dans 
un cadre contraint : « les moyens sont alloués en 
fonction de l’activité. Si les pratiques changent et 
que l’activité est en baisse, les moyens baissent 
aussi et par conséquent les horaires aussi. Le 
Relais Poste Urbain (RPU) peut devenir alors une 
alternative intéressante en terme d’accessibilité 
horaire au service. » 

En conclusion, Mme Vassallo a proposé 
d’engager un groupe de travail avec le collectif et 
la branche courrier afin d’améliorer la qualité de 
service et de trouver les meilleures formes de 
présence postale correspondant aux besoins des 
clients. Elle a également répondu favorablement à 
la demande du collectif pour une intervention de 
sa part en réunion publique. 

Le collectif pour sa part a remonté des 
dégradations de services et d'horaires pour 
l'ensemble des bureaux de poste de Grenoble. 
Concernant les instances colis de l'Île Verte, le 
collectif indique de graves dysfonctionnements : 
les instances arrivant à République sont souvent 
refusées car ce bureau n'a pas de place pour les 
stocker, et des enquêtes doivent être menées pour 
retrouver les colis disparus.  

Le collectif a insisté sur le souhait des usagers 
de disposer de « vrais » bureaux de poste, avec des 
horaires à nouveau étendus et fournissant 
l'ensemble des services : instances, tous les 
services de la banque postale, services pros, 
affranchissement, envoi de fonds à l'étranger. 

La Direction nous est apparue éloignée de la 
réalité du terrain (« Le bureau de l'Île Verte est à 1 
arrêt de tram de celui de République » a dit Mme 
Deschamps de la direction ; « On force les usagers 
à utiliser les machines, c'est inacceptable » a dit 
Mme Vassalo, informée de cet état de fait depuis 
plusieurs années en interne).  

Nouvelles des bureaux de poste de Grenoble et de celui de l'Île Verte 

Collectif  
J’aime ma Poste  

à Grenoble 
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Mme Vassallo a dit souhaiter développer les 
bureaux de poste sur Grenoble, mais a reconnu que 
plus les horaires sont restreints et les services non 
assurés, moins il y a de clients (on est donc dans un 
paradoxe). Elle a admis que les horaires actuels ont 
atteint une limite et dit qu'il faut combiner les 
bureaux de poste avec des Relais Poste Urbains (ce 
qui avait déjà été dit l'an dernier à l'Union de 
Quartier de l'Île Verte, mais depuis les horaires ont 
été réduits et des services supprimés, sans qu'un 
complément soit mis en place avec un tel RPU). 

La direction de La Poste et le collectif se sont de 
nouveau rencontrés le 20 juillet.  

La direction a rappelé la recommandation d'un 
point de service postal pour 20 000 habitants, cette 
recommandation expliquant les fermetures 
initialement prévues de 6 bureaux de poste à 
Grenoble. 

Depuis la rencontre du mois de juin suite au 
rassemblement, Mme Vassallo avait visité les 6 
bureaux de poste concernés par les craintes des 
habitants, et nous a fait les propositions suivantes. 

• Les bureaux de Stalingrad, les Eaux Claires et 
Bajatière sont en sursis en fonction de la 
fréquentation. Si cette dernière continue à baisser 
les bureaux devront fermer ou réduire fortement 
leurs horaires ce qui revient au même. 

• Le bureau de l’Île Verte est maintenu avec le 
retour des services financiers, mais les instances 
seraient à retirer dans un RPU qui serait créé à 
cette occasion, et qui fera concurrence au bureau 
de poste. 

• Une incertitude sur le bureau de Grand Place, 
car selon La Poste, le bailleur de Grand Place 
souhaite déplacer ce bureau de poste sur un nouvel 
emplacement, incompatible avec les contraintes de 
la société de convoyage. Or, l’insécurité des lieux 
n’est pas avérée. 

• La fermeture du bureau de Championnet : la 
direction de la Poste souhaite sa fermeture et son 
remplacement par un RPU, qui n’offre pas les 
mêmes services qu’un bureau et dégrade la 
confidentialité pour les usagers. Le distributeur de 
billets serait également supprimé. 

Le Collectif a alors pris note de ces 
propositions, et a regretté que les instances ne 
reviennent pas sur le bureau de l'Île Verte. Il a noté 
que les usagers sont très attachés au bureau de 
poste de Championnet. Egalement, si Grand Place 
venait à fermer, ce serait un réel problème. 

La réunion publique de présentation a été 
programmée le 25/09. 

Suite à ces propositions, les habitants de 
Championnet se sont mobilisés avec l'aide du 
collectif et ont mis en place une pétition qui a 

recueilli 900 signatures, « Habitants et usagers se 
mobilisent pour sauvegarder le bureau de Poste de 
Championnet ». 

Lors de la réunion publique du 25 septembre, et 
malgré la participation nombreuse d'habitants de 
Grenoble, d'élus et surtout des habitants du 
quartier de Grenoble Championnet, qui ont 
interpellé la directrice de La Poste en Isère sur le 
devenir du bureau de Championnet, Mme Vassallo 
n’a pas apporté de solutions aux demandes des 
usagers. 

La direction de La Poste semble donc camper 
sur ses positions. 

La suite du groupe de travail entre le collectif et 
la direction de La Poste devait avoir lieu un midi à 
déterminer suite à la réunion publique, mais, à 
l'issue de la réunion du 25 septembre, la direction 
nous a dit ne plus rien avoir à nous dire. 

Le collectif a contacté à nouveau la direction de 
La Poste pour proposer une nouvelle rencontre 
afin d'acter ou non la rupture du dialogue. 

Depuis le 25 septembre, La Poste a également 
rompu le dialogue avec les syndicats, nous 
n'arrivons plus à avoir d'informations sur la 
fermeture des bureaux de Grenoble. Il est donc 
important de tenter de glaner ces infos par un 
autre biais.  

Toute information sur les futurs relais 
commerçants que les habitants pourraient recueillir 
serait très utile. Si vous avez de telles informations, 
n'hésitez pas à nous les communiquer à 
ile.verte@laposte.net. 

Le collectif souhaite également rencontrer la 
mairie de Grenoble pour qu'elle se prononce 
publiquement, confortant la présence et la prise de 
parole d'élus lors des réunions organisées jusqu'à 
présent. 

D'autre part, le collectif prépare la rédaction 
d'un appel pour une large diffusion, dans le but de 
le faire signer largement (partis politiques, 
associations, unions de quartier, syndicats, élus, …) 

L’heure est plus que jamais à la mobilisation. 
Défendons nos bureaux ! 
La poste est un service public qui se porte 

extrêmement bien (849 millions de bénéfices en 
2016). 

Aucun bureau ne doit fermer à Grenoble et en 
Isère. 

 
jaimemaposteagrenoble@gmail.com 
Faceboook: @CollectifPosteGrenoble 
Twitter: @aimepostegre 
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POUR ADRESSER (OU RENOUVELLER) VOTRE ADHESION 
 

UNION DE QUARTIER DE L'ILE VERTE 3 bis avenue Maréchal Randon - 
Square Henri Huchon - 38000 Grenoble 

 
Nom ....................................................................... Prénom..........................................  
Adresse...................................................................................................................... ..... 
   ............................................................................................................................. ....... 
Courriel : .................................................................................................................. .... 

 
ADHERE à L'UNION de QUARTIER de l'Ile Verte et vous remets ci-joint le montant de ma cotisation de 10 euros par Chèque 

Bancaire (à l'ordre de l'Union de Quartier Ile Verte) ou en espèces. 
 

Fait à Grenoble le ............................ Signature      

Les associations sont les bienvenues pour adhérer à l’Union de Quartier et ainsi soutenir notre action ! 

Le cabinet « Ile verte soins prélèvements » place du Dr Girard ouvre à nouveau ses 
portes. Il est ouvert 3 jours par semaine: les lundis, mercredis et vendredis matin à 
partir de 8H30. 

Nous souhaitons la bienvenue à Lorraine et Cédric Clet les nouveaux gérants du Casino 
Shop, avenue Maréchal Randon (place du Grésivaudan). 
Nouveaux horaires : le magasin est ouvert du lundi au samedi de 7h30 à 20h (fermeture 
le dimanche) 
Vous pouvez aussi les joindre au 04 76 01 97 23.  

Brèves 

Depuis quelques semaines, vous aurez pu noter deux places de stationnement 
« livraison » rue Lachmann, juste avant la place Docteur Girard.  
Ces places ont été créées à la demande des commerçants qui en ont un réel 
besoin.  
Il faut savoir que tout le monde a le droit de stationner sur une place de 
livraison, la durée de stationnement étant limitée à 20 minutes (l'utilisation d'un 
disque horaire - « disque bleu » est obligatoire). 

Le mauvais temps a eu raison de notre fête annuelle 
Les bénévoles vous avaient préparé une fête du tonnerre… Malheureusement, la météo a ruiné nos 
espoirs. Nous avons été contraints d’annuler le fête quelques jours avant l’événement. Le temps le jour 
prévu a confirmé que cette annulation était un choix cruel mais raisonnable.  
Nous avons simplement maintenu dans la salle Ile Verte quelques jeux en bois venus de la Maison des 
jeux. Les stands de la Maison des Habitants et d’information sur la lutte contre les moustiques-tigres ont 
accueilli les habitants venus soutenir moralement les organisateurs. Un petit concert a clôturé cette après-
midi finalement très conviviale.  
Nous vous donnons rendez-vous l’année prochaine et la fête sera incroyable ! C’est promis. 


